
Un arabe tua son frère 
endormi 

et blessa son neveu 

On mande d'Oran que le n o m m e Ikhe-
lef Abdelkrim Culu Mlloud, Agé de 
42 ans . habitant au douar Petinat , com­
m u n e mixte de Bebou. a tué, d a n s son 
sommeil , son frère Youcef. âgé de 45 ans, 
et a blessé très gr ièvement le fils de 
celui-ci. Mohamed. 18 ans . Le criminel, 
qui a été arrêté, n e semble pas jouir de 
toutes ses facultés , e t c e serait d a n s un 
accès de folie qu'il aurait perpétré sou 
forfait. 

M. Philippe Henriot 
va siéger 

à la Commission Stavisky 
La Chambre a ratifié la dés ignat ion 

par le groupe de la Fédération Répu­
blicaine, de M. Ptnllppe Henriot. député 
de la Gironde, c o m m e membre de la 

! commiss ion parlementaire d'enquête 
pour les affaires Stavisky. en remplace­
ment de M. Georges Mandel. devenu 
ministre de s P.T.T. M. Phil ippe Henrtot. 

1 qui n'avait pas s iégé à la commiss ion en 
at tendant cette ratif ication, pourra as­
sister à la prochaine réunion fixée 
mercredi mat in . 

VISITE IMPRÉVUE 
N'aves-vous jamais maudit . Madame, i 

c e s visiteurs inopines que vous ave» | 
certes grand plaisir à voir, mai s que i 
la plus é lémentaire politesse vous I 
oblige à inviter alors que le repas 
n'était prévu que pour deux personnes. | 
Contrairement au dicton, quand il y e n | 
a pour deux il n'y en a pas toujours 
pour trois. Heureusement qu'en ména­
gère prévoyante vous avez toujours 
«jus la main ce qu'il faut pour prepa 
rer un entremets sucre. Rapidement 
prêt c'est un plat économique qui 
complète admirablement un repas, 
parce que le sucre est bon marche. 

•M 

LA PÉNÉTRATION FRANÇAISE 
EN MAURITANIE 

Tlndouf < Sahara i. 16. — C'est ce ma­
tin qu'en deux dé tachements motorisés, 
aux ordres du colonel Trinquet, les élé­
ments mil i taires a lgériens et marocains, 
rassembles depuis quelques jours à Tin-
douf. partent pour rejouidre. à quelque 
SOO ki lomètres d a n s le sud les forces et 
les autorites mauri taniennes , af in de 
fixer, d'un c o m m u n accord, les modali­
té» d'une politique d'attirance envers les 

omades et déterminer les points où de­
vront être édifies, en bordure du Rio 
a> Oro. un certain nombre de postes 
fortifiés. 

LA MISE EN DISPONIBILITÉ 
DE M. TISSOT, DIRECTEUR 

DES A. S., ANNULÉE 
PAR LE CONSEIL D'ÉTAT 

Le Conseil d'Etat v ient de prononcer 
l'annulation des oecrets rendus sur le 
rapport de M. Frot, alors ministre du 
Trava i l par lesquels M. T i s s o t directeur 
gênerai de la Caisse de garantie , avait 
été mi s e n disponibilité et s'était vu 
retirer la délégation de directeur général 
des Assurances soc ia l e s 

L'arrêt rendu sur le rapport de M. 
Maurice Lagrange. et suivant les conclu­
s ions conformes d u commissaire du gou­
vernement, M. Latournerie. constate que 
c'est a tort que M. Tissot avait é té repré­
s e n t é c o m m e avant demandé lu i -même 
sa mise en disponibilité. 

Les décrets attaqués se fondaient donc 
sur u n fait matér ie l lement inexact . D'ail­
leurs, la position de mise e n disponibilité i 
sans traitement, e n ce qui concerne le 
directeur génsrnl de la Caisse de garan­
tie, n'est prévue par aucun texte . L'ar­
rêt ment ionne , e n outre, l'irrégularité 
résultant de ce que la mesure discipli­
naire prise à 1 encontre de M. Tissot. 
n'avait pas été. contrairement à l a loi, 
précédée de la communicat ion du dos­
sier de l'intéressé. 

En conséquence. M. Tissot est renvoyé 
devant le ministre du Travail, pour que 
soient prises les mesures que comporte 
l'exécution de la décision du Conseil 
d'Etat. 

i t a f a n à M l e f r o i d 

I n t e r v i e w * p a r l ' a *W n o s t joa l i è i— 
à l 'occas ion ois la sais.an p r o c h a i — î le 
spor t s d'hiver, t u chaaspaon bsea c o n n u 
attribuait h ier la be l l e s a n t é d e non 
m o n t a g n a r d s e t lettr rés i s tance an frosut 
a l 'usage qu'Us font d e la g e n t i a n e . A 
I heure o u i l imites e t g r i p p e s août 
d'actual i té , l o u v e a n n s nous qu'un verre 
de SL'ZE, apér i t i f à la g e a t i a n e , pr i s 

' / a è r repas , e s t le préveatil 
e t a g r é a b l e d e t o u s les c o u p s d e froid. 

Mieux vaut prévenir que guérir. 

T. S. F. 

A péri l it à ta Oen l ianc 

vexatoire pour les c i toyens que nous 
sommes. 

s Nous demandons à tous les officiers 
de réserve de répondre n e t t e m e n t par 
c oui » ou t n o n s aux deux quest ions 
suivantes : 

» l» Vous lalsseriez-vous désarmer ? 
» S* D a n s le cas où vous y seriez con­

traint, resteries-vous officiera de r é ­
serve ? 

» Adresser la réponse à l'Association 
Nationale des Officiers Combattants , 9. 
rue Littré. Paris (6*) » 

GRANDE SOURCE 
YITTEL 

'"Il Uk l U > * 

STOCHURf. GRATUITE SUR DEMANDE A SCEAUX M œ V ITTEl (Service B 

REGIME DES 
ARTHRITIQUES 

COMITÉ DÉPARTEMENTAL 
DES MUTILÉS, COMBATTANTS 
El VICTIMES DE LA GUERRE 
La Commission permanente du Coml-

tê départemental des Muti les Combat-
'jints et Vict imes de la Guerr. s'est 
réunie à la Préfecture du Nord, le sa­
medi 15 décembre, a 15 heures, sous la 
présidence de M G n m a a d , secrétaire 
gênerai du Nord représentant M le Pré­
fet, assiste de M. Cassel. secrétaire gê­
nerai du Comité départemental . 

Apres adoption du compte rendu de la 
reunion d u 1" décembre courant de la 
Commission permanente, il es t donne 
connaissance de plusieurs communica­
t ions de l'Office National relatives à 
: attribution de subventions à des Grou­
pements de vict imes de la Guerre. 

La Commission émet ensuite ses pro­
positions relatives a la représentation du 
r o m i t e départemental au sein de la 
.'ommission départementale de surveil­

lance e t de contrôle de s soins médicaux 
gratuits aux Victimes de la Guerre, pen­
d a n t l 'année 1835. 

L'Assemblée s tatue sur la recette bu­
raliste de Cousolre e t examine 44 de­
mandes de secours ; 8 demandes d'avan­
c e à t i tre de secours remboursables : 2 
demandes de remboursement de secours 
remboursables et 1 demande de prêts 
d h o n n e u r à l 'établissement présentées 
par des pens ionnes de guerre. 

La Commiss ion examine également 73 
demandes de secours. 7 demandes d'avan­
ces à titre de secours remboursables ; 
3 demandes de remboursement de se-
d'honneur a l 'établissement et deux de-

ours remboursable : 1 demande de prêt 
mandes de prêta professionnels formulées 
par des Anciens Combattants . 

M. le Ministre de s Pens ions a recon­
nu la qualité de combat tant au titre 
de l'article 4 du décret du 1 » .uiUet 
1930, à 7 anc iens mil i taires ayant par­
ticipé aux campagnes coloniales anté­
rieures à la guerre 1914-1918 ; à 18 An 
. i e n s Militaires de la guerre 1914-1918 

• a 8 Anciens Militaires ayant fait 
l'objet m o m e n t a n e m n t d'un retrait de 
carte. 

La Commission s tatue sur 68 deman­
des de cartes du combattant présentée? 
en application de l'article 4 du décret 
du 1" juillet 1930. 

UNE PARTIE DE CARTES 
QUI AURAIT PU MAL TOURNER 

Quatre personnes jouaient aux cartes. | 
lorsque l'une d'elle, avant perdu après 
avoir crû gagner, se mit a invectiver du- | 
rement son partenaire. Heureusement I 
pour ce dernier, la maîtresse de maison I 
fit absorber au joueur agressif, qui vi­
s iblement souffrait de l'Estomac, une 
;asse d'infusion, qui eut le don de lui 
rendre quelques ins tants après bonne 
humeur et gaite. 

Tout le monde devine, que in Tisane 
Elysée Benoit , qui guérit. Foie. Estomac, 
Intest in, était la Tisane de ta prévoyante 
maîtresse d e m a i s o n 9477 

COMMISSION DÉPARTEMENTALE 
DU NORD DES MONUMENTS 

NATURELS ET DES SITES 
Il a été procède, samedi , dans l'une 

des salles de la Préfecture du Nord, au 
i recensement des votes émis le 12 décem-

ore 1934. pour l'élection de dé légués au 
, sein de la Commiss ion départementale 
i des Monuments naturels et de s Si tes , 

inst ituée e n application de la loi du 
I 2 mai 1930 sur la protection des monu-
! ments naturels et des s i t e s 
J Ont été proclames élus : M. Delcham-

bre, comme représentant les industriels 
a m é n a g e a n t ou ut i l i sant l'énergie hy-

1 draulique : MM. De BaiUencourt Dele-
I poulie. Reubrez. Chocquel. comme repré-
( sentant des Associations de tourisme et 
I Syndicats d'initiative ; MM. Valdelièvre, 

Pcltnsot . de Saint-Léger, Daillez, corn-
! me représentants de s Sociétés littéraires. 
i artistiques e t scientifiques. 

Les résultats d e l'élection sont affi-
! chés à la porte de la Préfecture. L'élec­

tion d a n s chaque collège peut être at ta­
quée devant M. le Ministre de l'Educa­
tion Nationale, soi t par tout électeur 
taisant partie du Collège des Industriels . 
soit par tout groupement fa i sant partie 
du Collège de s Associat ions ou Syndi­
cats ou Collège des S o c i é t é s L a récla-

1 mation doit être présentée au secrétariat 
! de la Préfecture avant le 24 décembre 

1934. 

TROP GRATTEP1CUIT 
m i e u x T a n t e m p l o y e r l a P O M M A D B 
F L O R E N T I N E c o n t r e t o u t e s l e * m a ­
l a d i e s d e l a p e a u , e c z é m a , m a u x d * 
i a m b e i . d é m a n g e a i s o n s . R é s u ltat s par­
f a i t s . R o c h e r , 3 2 , r u a d e G r e n e l l e , 
P a r i i « t t o u t e s P n a r m a c i a s . 8 f r . 6 0 . 

CHEMIN DE FER DU NORD 

S P O R T S D ' H I V E R 
DANS LES V O S G E S 

LES ALPES, LES P Y R É N É E S 

315.50 
- Hirsnn-
• 7 ion rs. 

39750 ; 

' ; 616.50. 

Illets simples : ire. 
saint-Dié : Taris Nord-Est 

9117:, ; 118 75. validité : 9 Jours -
Nancv : 211 ; 14-->75 ; 103 : validité 

Merci- Paris-Nord P.-L -M. 
•Ml. M : Ii4:i0 : validité : 10 Jours 

F i m n i m t i i s Paris-Nord-P.-L.-M 
418.50 ; 271 75 ; validité : 1S jours. 

Billets aller et retour : 1rs. *e et 3e clas­
ses — aaint-Olé : Paiis-Nord-Est : 4S9.7S ; 
H8M « t i validité i » lours. — Hirson-
Nancy : 316.20 ; Si» : IM.îi ; validité : 
7 Jours. 

Mtru : Paris-Nnrd-P.-I.-M. 490.75 ; 
353 30 : M9.7S : validité : 10 Jours.' 

Font-Reimu i Pans-Nord P.-L.-M. : 954 S0 : 
«*'.73 : 434.* ; validité'- 16 jours. 

I.a durée de validité ne comprend pas les 
dimanches et jours de fête légale. Elle peut 
être, A deux reprises, prolongée de moitié lé« 
Tractions de jour comptant pour un iourl 
movennant le paiement d'un supplément 
égal a 10 % du prix du billet pour chaque 
pcr-iodé de prolongation. 

Pour les fêtes de Nocl et du Tour de l'An, 
offrez un cadeau original et utile : un voya­
ge >ur le réseau du Nord. 

Pour cela, adressei-vous a une gare, sta­
tion ou halte d» ce réseau Moyennant le 
paiement du pria d'un billet ordinaire (sim­
ple ou aller et retour) pour un voyage 
détermine à effectuer sur ce ré«eau. vous 
retirere? an lien d'un billet, un « non • 
<IUB vous .pourrez offrir à la personne de 
votre entourage a qui vous 
agréable 

RADIO-P.T.T. NORD A LILLE (347 m. 3) . 
— Lundi 11 a i n r n e r e . — i n . : Revue 
de 1» Pressa Parisienne d u matin. — 
> h 30 : Disques : Cydalis* e t le Chè­
vre-pied (entrée des pet i ts faunes) : Valsa 
romantique. — 11 h. : Relais de Stras­
bourg. — 12 h. 15 : Concert organise par 
l'Association de Radiophonie du Nord avec 
le concours du Jazz fantaisiste Dehette 
e t Duchène : Dam es. fax : Toute une 
vie d'amour, fox ; Ole. aie, aie. mon coeur, 
rumba ; Ysung and healty. fox ; Made­
moiselle, valse : Lola, peso doble ; L'Au­
berge d u Cheval Blanc, fantaisie sélection; 
Le boulevard des rêves brises, slow 
L'homme au trapèze volant, comédie val­
se ; Deux cigarettes dans l'ombra, slow ; 
Continental, nouvelle danse: Ninon quand 
t u me souris, slow ; C'est un Jardinier qui 
boite, fox ; C'est une Joie qui monte, fox. 
— 13 h. 15 : Bêlais de Parts P.T.T. — 
14 h. : Cours, communiques. — 14 h. 45 : 
Relais ds la Coloniale. — 16 h. : Relais 
de Bordeaux. — 17 h. : Relala de Rennes. 
— 1» h. : Relala de Paris P.T.T.. 1/2 heu­
res économique. — 18 h. 30 : Radio Jour­
nal. -— 10 h. 30 : Coura, communiqués, 
rappel des deux derniers tirages des pri­
mes, disques Improvisations sur des 
chansons populaires hongroises ; Karpar 
thta : Rêve de valse, sélection : MM. Clau­
del. Qaudin. Le Prin, Mme Lemichel Du 
Roy e t Bernadet. chœurs et orchestre. — 
10 h. 48 : Causerie littéraire de M. Wann-
ghlen, professeur agrégé de l'Université. 
— 30 h. : Indication ds l'heure ; résul­
tats du tirage des primes : Disques : 
J'ai chanté mon amour à Jeannette, tango 
du film « L'amoureuse aventure » : Mon 
cœur reçoit ce soir, fox t r o u même film: 
Deux extraits du film a Monsieur, Madame 
et BIbl » : a) Un peu d'amour, fox trot 
chanté : b) Une viennoise, valse chantée: 
Deux extraite d u fi lm « Princesse à vos 
ordres » : a) Je ne sala rien de toi, fox 
trot ; b) T u m'as murmuré chérie, slow 
fox chanté : Quand t u a toute une nui t 
devant toi d u film i Une petite femme 
dans le train a. — 20 h. 30 : Concert orga­
nisé par l'Association ds Radiophonie du 
Nord avee le concours de l'orchestre de l s 
station sous la direction de M. Maurice 
Soret, de Mme Idéraly de l'Opéra de Lille, 
de M. Lalgmez, de l'Opéra de Lille, de 
Mlle Brigitte Dubois, soprano e t de M. 
Raoul Ergé. fantaisiste : I'm a lover of 
Parée, step du fi lm i L'amour guide i : 
La Gitana. suite de valses : Ouverture de 

3e classes. — i revue ; Qaratln Qltano. de l'opérette 

Musique ds danse par Seize. — 23 b. 30 
l'orchestre Atklns. 

TOUR EIFFEL (1.389 m.) . — 12 h. S0 
Relais de Parla-P.T.T. — 15 h. 40 : O a 
cert ; Relala de la Stat ion Coloniale. — 
17 h. 46 : Le Journal parlé : les informa­
tions. — 18 h. : Le Magasine. — 18 h. 30 : 
Le quart d'heure de la société universelle i 
du Théâtre. — 18 h. 48 : Lee actualltés-
— 10 h. 25 : Résultats de» courses. — 
19 h. 30 : Muslqus marocaine. — 30 h. 16: 
La politique intérieure. — 20 h. 30 : 3ui te 
du concert. 

POSTE PARISIEN (312 m. 8) . — 7 h. 10: 
Réveil en fanfare et concert de muslqus 
enregistrée. — Au cours de l'émission, a 
7 h. 30 et 8 h. 20 : Revue de la presse : 
Informations ; pronostics de la grenouille 
et à 8 h. 45 : Menu de la ménagère. — 
12 h. 6 : Concert par l'orchestre de fan­
taisie. — 18 h. 25 : Cours financiers. — 
18 h 30 : L'actualité au cirque e t au 
music-hall. — 18 h. 37 : Extraits du 
Bourgeois gent i lhomme ds Richard Strauss 
— 18 h. 60 : Extraits d u ballet de Casse-
Noisette, de Tchalkowaky. — 18 h. 57 : 
Disques. — 19 h. 7 : Journée sportive. — 
19 h. 10 : Journsl parlé d u poste. — 
19 h. 29 : Courrier des spectacles. — 
19 h. 33 : enregistrements d'extraits de 
films. — 19 h. 48 : Enregistrements des 
œuvres de Schubert : Ave Maria, Chan­
son d'amour : L'Abeille. — 30 h. 15 : 
Causerie de la Mode Pratique. — 20 h. 20: 
Une demi-heure d'humour. — 21 h. 5 : 
Concert. — 31 h. 60 : Concert de mualque : 
ds chambre. — 33 h. 30 : Musique légère ! 
enregistrée. 

RADIO-STRASBOURG (349 m. 2) . — i 
10 h. 45 : Disques. — 11 h. : Concert. — I 
12 h. : Concert d'orchestre. — 12 h. 30 : 
Informations. — 13 h. 48 : Disques. — ! 
13 h. : Bourse. — 13 h. 5 : Disques. — I 
17 h. : Radio-Rennes. — 18 h. : Causerie i 
littéraire. — 18 h. 15 : Feuil leton parlé, i 
— 18 h. 30 Concert d'orchestre. — 
19 h. 30 : Informations. — 19 h. 45 : Dis­
ques. — 20 h. : Informations ; presse ira 
allemand i : disques. — 30 h. 30 : Un , 
conte à dormir debout, opérette bouffe 
de Louis Bouvet, musique d'Eugène Pon-
cln ; L'Ivrogne corrigé, opéra-comique en 
deux actes d'Aneeaume, musique de Gluck. 
— 22 h. 30 : Presse. 

6t. — 

SOYEZ PRUDENT 

ayez chez vous une 
boutei l le d'AIMER PIC0N, 
vous pourrez préparer le 
meilleur et le plus actif 

des GROGS. 

Carte de Farzon » : Roses of Plcardy ; 
A trianon ; St t u m'aimais : Bright eyes, 
fox : Robert le Pirate, fantaisie sur l'opé­
rette : L'adieu : Rencontre : Aurore ; Pi­
rouette, danse de clown : Scènes pittores­
ques, suite d'orchestre : a) Marche : 
b) Air de ballet : c) Angélus : d) Fête 
bohème ; Air de Figaro du c Barbier de 
Séville > : Quel déjeuner j'ai fait, des 
t Mousquetaires au Couvent s : Au temps 
des fiacres : Raoul Ergé dans son réper­
toire : Causerie d'amour : Love ls .% son, 
boston : Au joli pays d'amour : When 
you've got a llttle sprlngtlme in your 
heart. fox. 

NOUVEAUX PRIX 
NOUVEAUX MODÈLES 
Chai lai bon» horloyars 

9363 

UN REFERENDUM AUPRES 
DES OFFICIERS DE RESERVE 
On nous communique : 
« La Presse * s ignalé le dépôt d'un 

projet de loi concernant le désarmement 
d es Ligues (nationales, naturel lement) 
et particulièrement des officiers de ré­
serve. 

» Par 14 voix contre 9, la Commission 
de léeislation. malgré l'opposition du 
ministère de lu Guerre responsable, np. 
prouve ce projet. 

» Nous jugeons cet te mesure grave­
ment o f fensante pour notre dignité e t 

Jlei être 

bon • donnera, y son porteur le droit 
de se faire délivrer, sans bourse délier, par 
la gare de départ, le billet de cbemln ds 
rer dont le prix a été acquitté par le 
donateur. 

Ces bons peuvent aussi être utilisés dans 
d'antr»s circonstances : 

Grands-parents, si vous voulez vous mena­
cer la joie d'avoir près ds vous vos enfants 
et petits-enfants : jeunes ménages qui êtes 
désireux de taire venir pendant quelque 
temps vos parents, achetez ces « bons '• ls 
moment venu, ils vous permettront de réa­
liser votre désir. 

Pour plu» amples renseignements, adres­
sez-vous aux gares du réseau du Nord. 

UIMiC-RADIO 
LE POSTE FRANÇAIS DE QUALITÉ 

6. rua du Patals-Rihour — LILLE 
520 

RADIO-PARIS (1.649 m l . — 6 n. 45 : 
Leçon de culture physique. — 7 h. : Dis­
ques. — 7 h. 18 : Revue de la presse. 
— 7 h. 45 : Répétition de la leçon de cul­
ture physique. — 8 h. : Disques- - - 12 h. : 
Concert par l'orchestre Victor Pascal. — 
Au cours du concert, vers 13 h. 20 ; Cours 
d'ouverture de la Bourse des valeurs de 
Paria. — 16 h. : Cours de clôture de la 
Bourse des valeurs de Parts. — 18 h. 10 : 
Prévisions météorologiques régionales ; 
communiqué agricole : causerie : résul­
ta t s des courses. — 18 h. 30 : Causerie 
sportive — 18 h. 40 : Chronique des li­
vres. — 18 h. : Chronique cinématogra­
phique. — 19 h. 10 : Les grands maltrea 
du théâtre contemporain, par Robert 
Kemp : deuxième causerie : < Sacha 
Guitry ». — 19 h. 30 : La vie pratique. 
— 20 h : Une demi-heure de folklore 
français. — 20 h. 30 : Revue de la presse 
d u soir : prévisions météorologiques. — 
20 h. 45 : Musique de chambre. Au cours 
d u concert, vers 21 h. 15 : Informations : 
résultats sportifs ; chronique par Pierre 

" Mon mari dit que j 'ai beaucoup 
embelli ".. 

AGRICULTURE 
COMMERCE — 

INDUSTRIE 

RADIO-TOULOUSE (320 
18 h. 30 : Chansonettea. — 18 h. 45 : 
Orchestre tzigane. — 19 h. : Causerie éco­
nomique. — 19 h. 15 Opérettes. — 
19 h. 30 : Informstlons. — 19 h. 45 : 
Orchestre musette . — 20 h. 15 : Orches­
tre. — 20 h. 30 : Scènes comiques. — 
21 h. : Fantaisie-reportage sur la Corse. 
— 21 h. 30 : Orgue de cinéma. — 22 h. : 
Films. — 22 h. 15 : Informations. — 
22 h. 30 : Théâtre : concert sur Siegfried 
de Wagner. — 23 h. : Causerie économi­
que. — 23 h. 15 : Concert. — 23 h. 30 : 
Mélodies. — 23 h. 60 
formations. — O h . 
phonique. — 0 h. 15 : Orchestre 

RADIO-NORMANDIE (206 m.) . — 12 h 
Musique militaire. — 12 h. 30 : Nouvelles I 3.50 la p 
de presse. — 12 h. 46 : Concert. — 16 h. : I 1 fr. le i 
Musique de danse. — 16 h. 30 : Emission 
enfantine. — 16 h. 45 : Musique de dan­
se — 17 h. 15 : Musique classique. — 
17 h. 45 : Disques. — 18 h. : Demi-heure 
enfantine. — 18 h. 30 : Chronique. — 
18 h. 50 : Nouvellea régionales. — 19 h 
Concert. — 20 h. : Sélection sur Rêve de 
valse (Oscar Strauss). — 20 h. 30 : Cau­

serie. — 20 h. 45 : Guitares hawaïennes. 
— 21 h. : Concert. — 23 h. : Disques. — 
23 h. 30 : Pot pourri. — 24 h. : Musique 
de danse. — 1 h. Informations. — 
1 h. 10 : Musique de danses. 

LANGENBERG (455 m. 91. — 12 h. 15 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A Cambrai, 16. — Achat direct à la Cul­

ture : Blé. 74 ktkw. 110 Ir. les 100 k. . 
avoine, 47 k. ; escourgeon. 55 fr. : seigle, 
61 fr. : paille de blé. 95 fr. les 1.000 k. : 
paille d'avoine. 75 fr. : fourrage de luzer­
ne. 325 fr. ; fourrage de trèfle. 275 fr. : 
cossettes de chicorée. 69 fr. les 100 k. ; 
pommes de terre. 45 fr. 

Vente a la Culture : Son de froment. 
53 fr. les 100 k. . tourteaux de lin. petit , gnons. 0.90 à 1.25 le k 
format. 83 Ir. : grand iormat. 78 fr. : j à 1 50 p. : radis, 0 50 
tourteaux d'arachides. 68 fr. : tourteaux i 0.50 à 1 fr.. p 
de rlcm. 40 Ir. ; nitrate de soude, 90.50: 
sulfate d'ammoniaque. 86.50. 

A Ls Catsau, 16. — Beurre. 8.25 A 8 50 
la livre : oeufs. 0.75 p. : fromage blanc 
Irais du pays. 1.60 le k. : pommes de 

0.80 : oeufs conservés. 0.40 : beurra, l e à 
18 fr. le k. : maroilles. 6 à 8.60 p. : ea-
memberts. 0.80 à 4 fr. p. ; gruyère. 12 » . 
le k. ; poules. 12 à 13 fr. le k. ; poulets, 
14 à 16 fr. ; lapins. 14 à 16 fr. : lapina. 
9 à 960 : canards. 12 à 13 fr. ; oies. 10 
à 14 fr. : dindes. 13 à 14 fr. le k. : pi­
geons. 4.50 A 6 fr. p. : choux. 0.60 à 0.7»; 
choux-fleurs. 2.26 4 4 fr. p. ; carottas, 
0.50 & 1 fr. le k. : pommes de terre. 0.6» 
à 1 fr. le k ; pou-eaux, 0.40 * 2.60 

artichauts. 0.90 
salades, 

pain. 1.80 ls k. 

Soll. — 24 h. : In- I terre. 0.60 le k. : carottes, 0.75 le 
Fantaisie radio- : poireaux, 0.50 la b. ; choux verte. 1 fr. 

p ; choux rouges, 1 à 1.60 p. ; choux de 
bruxelles. 3.50 le k. : choux-fleurs. 3 a I ' 

haricots, 3.60 le k. ; oignons, j 
poules. 1» à 23 fr. p. ; pou­

lets, 20 a 30 fr p. : canards. 20 à 22 fr. 
p. : pigeons. 12 et 13 fr. la c. : lapins, 
10 à 20 fr. p. ; 

A Iwuy, 1S. — Beurre. 16 fr. le k.; œufs, j 
080 p. : f ronsge blanc. 1.50 le k. : ma­
roilles. 7 fr. p. : camemberts. 2..'b p. : t 
pommes de terre, 0.65 le k. : oignons. 1 50 
le k. : aulx. 6 fr. le k. ; poireaux. 1.25 la | 
b. : carottes. 0.50 lé k. : céleri. 1.25 le p.; i 
poulets vivants, 10 fr. le k. : poules vivan- i 
tes, 9 fr. le k. : canards vivants, 8 fr. le I 
k. : lapins vivants. 7 fr. le k. 

A Dunksrqus, 15. — On a noté une cer- i 
Musique légère. — 13 h. 15 : Disques. — taine animation a la Bourse aux grains 
15 h. : Heure musicale gale, — 18 h. : de Dunkerque ou l'on a parlé beaucoup ! 
Revue de la semaine. — 18 h. 30 : Con- | du projet de la loi sur le blé adopté par I 
certs. — 21 h. : Informations. — 21 h. 50 : la Chambre des Députés. 
Musique populaire variée. j Le blé qui est au cours officiel de 108 

BRUXELLES (483 m. 91 
cert. —13 h. : Radio orchestre. 
La radiophonie scolaire. — 14 h. 20 
Causerie avec audition musicale. — IT h. i 
Audition musicale. — 17 h. 30 : Rècltsl 
de violon. — 18 h. : Le demi-heure de la 
jeunesse. — 18 h. 30 : Opérettes modernes. 

12 h • Con t f r s e v e n d actuel lement 75 fr. 
re — "l4 h • ! P o u r l e s brisures de riz on cote 44.50 et 

pour le riz entier. 50.50. Le mais d u Ma­
roc fait 67.50 : celui d'Indochine toui 
venant est coté 54 fr. Les orges d u Maroc. 
sont vendues 47.50. L'avoine est cotée i vente dans toutes les pi 
54-65 fr. et lea haricots dont la consom- : poudre ou 

Sucre blanc n. S. 177 fr. : farines, 
172 fr. prix légal (sans acheteurs) : blés. 
(sans affaires) ; seigles. 66 fr. les 100 ki­
los : escourgeons. 57 fr. les 100 kilos : 
avoines. 62 fr. : ruais. 125 fr. 

Au 14 décembre, 11 y avait : 1O8.017 
sacs de sucre aux Entrepôts de Velen-
clennes. 

VOUS QUI SOUFFREZ 
DE L'ESTOMAC 

Pourquoi continuer i souffrir lorsque 
vous avez à la portée de la main un 
remède sur. qui depuis de longues an­
nées a soulage des milliers de personnes 
atteintes de maladies d'cstimisc. Ce re­
mède est la Magnésie rlisinurrr. qui 
soulage parce qu'elle neutrslise l'excès 
d'acidité, e suse de t snt de souffrances 
digest ives , qui s'accumule d s u s 1 esto­
mac. Une petite dose de Magnésie 
Rismurec d s n s un peu d'eau après les 
repas fait cesser les aigreurs, les braln-
rrs d'estomac, les lourdeurs, les nae-
sêes. les flatulences, et autres malaiaee 
digestifs occasionnes par un excès d'aei-
dité. La Magnésie Bismuree prévient la 
fermentation des al iments et en assure 
leur parfaite ass imilat ion, tout en adou­
cissant les parois irritées de l'estomac. 
La Magnésie Hi-niuree se trouve e a 

'maries en 
delofranes 

— 19 h. 15 : Quelques valses de Waldteu- mation eat réduite aont vendus. 270-275 | o u e n grand format économique i s f r s . 1 

L i s e z Vhiatoire de cette 
heureuse jeune femme. 

Quelle joie, pour une jeune femme, 
que d'entendre son mari lui dire qu'elle 
est plus jolie ! Aussi imaginex-vous avec 
quel plaisir M"* C..„ de Paris, a pu 
écrire : * Pâle et amaigrie, je souffrais 
de continuels malaises qui avaient 
changé mon caractère. J'eus l'idée de 
prendre des Pilules Pink et, en quel­
ques semaines, j'ai tellement chance 
que j'en suis étonnée moi-même. Ma 
galté est revenue et mon mari dit que 
j'aj beaucoup embelli. > 

Combien rencontrez-vous de jeunes 
femmes dans le même cas. Elles pour­
raient être très jolies, mats leur pâleur, 
leurs traits tirés, leur air d'accablement 
et de fatigue n'inspirent que de la 
pitié. On dit qu'elles « manquent de 
vie ». Et c'est vrai. Leur sang est trop 
pauvre pour apporter la santé et la vie 
a leur organisme débilité. Elles sont 
anémiques, lymphatiques. Comment 
pourraient-elles être jolies ? 

50 aaa d'expérience et de progrès 
ont contr ibué i ce résu l ta t . 

Les Pilules Pink, qui ont si bien réussi 
a M"» C , sont connues et appréciées 
depuis plus de cinquante ans. Elles 
ont rendu la santé a des millions de 
femmes anémiées, et vos mamans vous 
diront combien, de leur temps, les 
Pilules Pink avaient de succès. 

C'est que les Pilules Pink sont plus 
qu'un simple fortifiant : elles régénèrent 
le sang et l'enrichissent en éléments 
vitaux. Leur efficacité a été affirmée 

tout récemment par des expériences 
médicales, contrôlées par des docteurs. 

Les Pilules Pink possèdent la pro­
priété d'augmenter les globules rouges 
du sang e t d'accroître, dans des pro­
portions notables, son hémoglobine, 
précieuse matière vitale qui donne au 
sang sa belle coloration, qui fait le teint 
clair, les yeux brillants, les lèvres écla­
tantes. Un sang riche en hémoglobine, 
c'est la meilleure assurance de santé 
et de beauté. 

Voulez-vous, vous aussi, être plus 
jolie, en même temps que mieux por­
tante, plus gaie ? Essayez le remède qui 
a réussi à M*»* C... Prenez des Pilules 
Pink et, en quelques semaines, votre 
teint deviendra meilleur, vous aurez 
les joues plus pleines, le regard plus 
brillant e t vons vous sentirez plus forte 
que jamais. Toutes p h e l M : 8 fr. 50 la 
boite. 

19 h. 30 : Journal parlé. — 20 h. 
Festival Marslck. — 21 h. : Causerie. — 
21 h. 15 : Concert. — 22 h. : Journal 
parlé. — 22 h. 10 : Concert. 

DAVENTRY NATIONAL (1.600 m.) . — 
13 h. 45 : Récital de sonates. — 16 h. 15 : 
Concert. — 17 h. 16 : Le B. B. C , danse 
orchestre. — 18 h. : Nouvelles. — 18 h. 45: 
Le cinéma, par A. Cooke. — 19 h. 5 : 
Les bases de la musique anglaise. — 
20 h. : The glrl Frlend, comédie musi­
cale. — 21 h. 15 : Récital de piano. — 
21 h. 30 : Nouvelles. — 22 h. : Musique 
de chambre. — 23 h. 15 : Musique de 
danse. 

RADIO-LUXEMBOURG (1.304 m.) . — 
7 h. 45 : Concert matinal enregistré. — 
8 h. : Informations mondiales. — 12 h. : 
Concert varié donné par l'orchestre. — 
12 h. 45 : Concert. — 13 h. : Cours. — 
13 h. 5 : Concert varié enregistre. — 

Informations mondiales. — 

en cul ture 
— Beurre. 9 à 9.50 la livre >: oeufs frais. 

12 fr. les 13 ; oeufs conservés, 050 : la­
pins, 6 à 6.50 la livre ; poulets. 6 fr. la 
livre : poules, 6.60 la livre : canards. 6 fr.: 
pigeons, 6.60 à 6 fr. : lièvres. 25 à 30 fr. : 
lapins de garenne. 9 à 10 fr. : oies. 4 fr. 
la livre ; dindes, 6 fr. la livre : pommes 
de terre. 2 fr. les 3 kilos : choux-fleurs. 
1 A 1.75 : oignons, 1.25 : céleri. 1.50 : 
poireaux. 1.2b la b. 

A Calais, 15. — Beurre. 8 fr. la livre : 
oeufs. 20 ir. le quarteron : poulettes. 30 
fr la c : poulets. 35 A 40 fr. la c. : pi­
geons. 8 A 12 fr. la c. ; lapins. 6 A 26 fr.; 
pommes de terre. 0.60 A 0 8 0 le k. : ca­
rottes. 0.26 la b. 

A Auxl-le-Chataau, 15. — Blé, 110 fr. les 
100 kilos ; avoine, 44 fr. : mais, 72 fr. : 
orge. 60 fr. ; seigle. 56 fr. : beurre. 6.60 A 
7 fr. la livre : œufs . 13 A 14 fr. le quar-

13 h. 25 : Suite du concert varié enregis- i t e r o n ; P°mmea de terre, 0.35 A 0.50 le k 
tré. — 13 h. 30 : Cours. — 13 h. 35 : "" 
Suite du concert varié enregistré. — ,4 h.: 
Cours. — 18 h. 30 : Concerts Variés de 
musique légère et de musique de danse. 
— 19 h. 30 : Résultats des courses hip­
piques. — 19 h. 40 : Soirée polonaise : 
quelques morceaux d'accordéon. — 20 h. : 
Informations mondiales. — 20 h. 30 : Con­
cert. — 20 h. 36 : Cours. — 20 h. 40 : 
Concert donné par l'orchestre. — 21 h. 15: 
Concert. — 21 h. 45 : Concert symphonl-
que polonais. — 22 h. 35 : Musique de 
danse enregistrée. 
— aaa 

U R I M I I Î 1 I L argentvous sera remboursé par la Ph'i» P.Barrtt, 23, 
d'un mois et, si votre santé n'est pas nettement améliorée voira 

Ballu,Paris(g'), 

BIBLIOGRAPHIE 
A REVU» OCS DEUX MONDES du 15 

décembre, publie notamment : 
| •' La Fin de la nuit • de F. Mauriac — 

• Contre l'attaque bru.-quce », de X.. — 
« Alexandre 1er, mon compagnon d'armes •, 
du Maréchal Franchet d F.spérey. — . l e s 
derniers lours de Napoléon ». d'Octave An-
bry. — • Escales Hèbridaises • de Guy Chan-
u*pleure. — « Espagne et France », de Vêrax. 
— • Vie de Flush •. de Virginia Woolf. — 
c Spectacles » de Gérard d Houvllle. — 
t l'o^-sies - de Maurice Leraillant. — • Revue 
littéraire », d'André Cbaameix. — . Re­
vue dramatique ». de Doumic. — • Les livres 
d'éirennes » de Gavoty. — • Une vente d'au­
tographes à Londres ». de Glllet. — • His­
toire politique », de Plnon. 

L* REVUE DE FRANCE du M décembre 
1034 publia notamment : 

• L'ne prtneesse » de Vercel. — « A travers 
le Canada anglais », de Bordeaux. — • Gam-
betta et la Naissance de l'Opportunisme ». 

carottes. 0.75 la b : navets. 1 fr. la b 
poireaux, 1 fr. la b. : salsifis. 2 fr. la b. : 
choux. 0.75 A 1 fr. p. : choux-fleurs. 2.50 
A 3 fr. p. : oignons, 1.60 le k. ; laitues. 
0.75 A 1 fr. p. : scaroles. 0.60 p. ; célert-
rave, 1 A 1.60 le p. : choux ds Bruxelles. 
2.60 le k. ; poulets, 10 A 15 fr. p. : poules, 
15 à 20 fr. p. ; canards. 12 A 15 fr. p. : 
oies. 26 A 30 fr. p. : dindes. 35 A 46 fr. p ; 
pigeons. 7 A 8 fr. la c. : lapins. 10 A 20 fr. 
p. : lapins de garenne, 7 A 8 fr. p. 

A Llllsra, 16. — Beurre, 6.75 A 7.25 la 
livre : œufs , 13 à 15 fr. le quarteron : 
poules. 28 A 36 fr. la c. ; poulets. 26 A 34 
fr. la c. : canards, 18 A 24 fr. la c. : pi­
geons. 8 A 9 fr. la c. ; lapins. 7 A 15 fr. : 
dindes. 30 A 36 fr. p. : oies. 20 A 26 fr. p.: 
pommes de terre, 42 A 48 fr. les 100 kilos: 
0 5 0 A 0.60 le k. : carottea. 0.75 A 1 fr. le 
k. : navets, 0.30 A 0.40 le k. ; poireaux. 
0.75 A 1.26 la b. ; choux. 0.60 A 0.75 p. : 
haricots. 6 A 7 fr. le pot ; oignons. 1.25 A 
1.50 le k. : salades laitues. 0.50 A 0.75 p.: 
salades frisées, 0.60 A 1 fr. p. ; cresson. 
1 fr. les 3 bouquets ; choux de Bruxelles. 
1 à 1.25 le k. : poires. 3 A 4 fr. l s k. : 
pommes. 1.25 A 2 fr. le k. : bananes. 1.25 
les 3 : raisins. 6 A 6 fr. le kilo. 

A St-Quentin, 16. — Œufs frais. 0.65 A 

BOURSE C ' A F F R E T E M E N T 
DE B Ê T H U N E 

l i a n e s du 16 Décembre 1*34 
Beuvry - Cormelllea-en-Parlsls. 280 t , 

28.25. — Bruav-Beautor. 280 t , 18.60. — 
Bruay-Calals Bassins. 280 t , 1S.26. — 
Bruav-Calals quais divers. 280 t.. 12. — 
Bruay-Comlnes. 284 t., 9.90. -^- Bruay-
Hennuln, 80 t.. 17.50. — Bruay-St-Omer. 
115-120 t.. 12. — Denaln-Harnes. 280 t., 
7.60. — Flers-Calals Bassins, 280 t , 14J», 
— Oevant-Blache-St-Vaaat. 280 t , 7.7». 
— Harnes-Auby, 280 t., 4 50. — Harnee-
Blache-St-Vaast. 280 t.. 8.25. — Hamee-
Roubaix quai d'Anvers. 280 t., 9. — atar-
les-Arques. 280 t.. 8.50. — Marles-Coudé-
kcrque-Branche canal de Bourbourg et 
Téteghem 2 ports, 280 t.. 12 50. — Mmr-
les-Denaln, 280 t , 9.25. — Marles-Nleur» 
lct. 60 t , 17. — Marles-Noyelles-Oodaul», 
280 t , 650 . — Violaines-Bousbecques, 

! 280 t.. 9.25. 
Répartition du Tannage 

Région Paris. 280 t. : Région Chauny, 
' 280 t. : Région Lille Roubaix. 1.404 t. : 
1 Région Dunkerque-Calals. 2.230 t. : Ré-
1 glon Douai. 2 520 t. ; Divers. 840 t. : Pe-
| t lts bateaux. 260 t. — Total : 7.814 t. 

A U C O N D I T I O N N E M E N T 
DE T O U R C O I N Q 

Entréas du 10 au 15 déesmbrs 1*3* 
Laines peignées. 482.183 k. : Lames 

filées, 96.303 k. : Blousses et Laines di­
verses. 205.094 k. : Cotons. 27.447 k. : Tex­
tiles artif leiell « . 63. — Total : 810.080 k. 

Conditionnements. 1.679 Titrages, 
294 : Dégraissages. 7. 

Marché A terme Roubalx-Tourcolng ; 
2.578 k. : Anvers : 4 696 k. 200. 

de Dreyfus. — • Les colonnes d'Hercule ». 
de Damase. — « De Marseille A Genève ». 
d>i Mouaset — • Les Arts et la Vie » de 
lnghelbrecht. — « Promensds chet Octave 
Mirabeau ». de noraelès. — • Regards sur 
une année florissante ». de R. Recouly. — 
• La vie courante ». de Goyau. — « Les I 
commentaires ». 

A U C O N D I T I O N N E M E N T 
D E R O U B A I X 

Semaine du 10 au 16 Déosmbra 1*34 
Laines peignées, 371.640 k. : Laines fi­

lées : fils peignés. 95.009 k. : fils cardés, 
5.673 k. : Blousses et Laines diverses, 
14.699 k , Cotons. Jute, Lin, e t c . 43.923 
k. — Total : 530.844 kilos. 

Conditionnements. 1.125 : Titrages. 396; 
Dégraissages. 14 : Essais divers. 25 : Me-
surage. 157 pièces. 

Marché A terme de Roubalx-Tourcolng t 
7.666 kilos. 

FEUILLETON DU 17 DECEMBRE. — N. *3 

LA BELLEAU , 

(ŒUft AIMANT 
G R A N D BOMAN I N f O l T 

DE H.J. MAGOG 
Et Pierre Moresteuu s en allait, pres­

que démuni , avec l'angoisse de l'avenir. 
Des trains, des autos se succédaient, 

se croisaient sur la chaussée, empor­
tant vers leurs affaires ou leurs plaisirs 
un double courant de gens pressés Et 
lui ne savait pas où il allait. 

La but, pour lui, ne venait-u pas de 
cesser d'exister, puisqu'il était désor­
mai s certain de ne jamais l'atteindra 7 

n al lai t au hasard . . Mais son subcons­
cient le guidait et tout à coup, levant 
les yeux, 11 s'aperçut qu'il é ta i t arrivé 
mach ina lement devant l'entrée de la 
Bibliotnéque Nationale . 

I l y venait depuis quelques Jours con­

sulter certains ouvrages du fonds scien­
tifique 

Il entra, s'installa, puis se plongea 
dans les in-folios reclamés, s a n s m ê m e 
s'apercevoir du hasard qui l'avait fait 
s'asseoir près d'une lectrice é l égante et 
parfumée, bien déplacée assurément en 
pareil lieu. 

Quel caprice, ou quel dé sœuvrement 
i m p r é v u , avalent pu l 'amener l à ? Ce 
n'était assurément pas d a n s le but d'y 
poursuivre d'austères études . Moins oc­
cupée du livre ouvert devant elle — et 
qu'elle ne lisait pas — que d u voisin en­
voyé par le hasard, el le se m i t auss i tôt 
A étudier Pierre MoresteuU, 

Puisqu'il ne paraissait pas prendre 
garde A sa présence, c'était à elle d'atti­
rer s o n attent ion. 

Coquetterie ? Elle devait certa inement 
être coquette, mai s bien p lus par calcul 
que par inst inct féminin. 

Elle demaurait Jeune d'allure. Elle ne 
devait p lus l'être Belle, d'une beauté 
cultivée, défendue et, pour ains i dire, 
professionnelle, el le devait troubler les 
na ï f s et inquiéter les avertis. Une aven­
turière, peut-être... probablement Que 
faisait-elle là, d a n s ce t te bibliothèque, 
refuge ordinaire d'un public recueilli, 
uniquement sensible aux Joies de l'étude 
ou s implement de la lecture ? 

Peut-être, pour des raisons analogues 
o u différentes , était-el le entrée là un 
peu à la manière de Pierre Moresteuil, 
tout aussi m a c h i n a l e m e n t et e n pensant 
à autre chose. 

Et c h a c u n d'eux, s e réveillant de 
préoccupations secrètes, d a n s ce t te sa l le 
d e lecture, e t souhai tant un dérivatif. 
le savant s'était plongé d a n s de s bou­
quins, là f e m m e é légante , aventurière 
o.i s imple coquette, cherenait autour 
d'elle de qui elle pourrait se faire re­
marquer : un admirateur ou une dupe. 

Elle é ta i t m a l tombée. Pierre Mores­
teuil n'était pas de c e s h o m m e s qui re­
gardent les femmes . J a m a i s il ne s'oc­
cupait d'elles. Il avait d'autres rêves, 
d'autres amours. Les Joies de la vie ne 
se présentaient point à lui s o u s l'aspect 
de visages plus ou moins idéalises m a i s 
sous celui plus sévère de formules chi­
miques . 

Près de la f e m m e qui l'observait, U 

la issai t courir sa pensée a u fil des li­
gnes , qui représentaient le fleuve d a n s 
lequel il venai t de plonger. C'était un 
h o m m e à la dérive ; mai s cet te dérive 
n e pouvait l 'emporter que vers de s loin­
ta ins sc ient i f iques 

Et tout à coup, c o m m e un n o m m e e n 
péril d e noyade s'accroche à une épave, 
Pierre Moresteuil cessa de tourner fé­
bri lement les pages du vieux bouquin 
qu'il feuilletait. Il étouffa une sourde 
exclamation. S e s yeux brillèrent et s o n 
visage plongea av idement vers le livre 
ouvert. Plus ieurs fols U lu t e t re lut l e 
passage qui l'absorbait. Puis , t irant d e 
sa poche un stylo. U se mi t à prendre 
des notes , couvrant d'une écriture hjrê-
roglyphique les pages d'un carnet. 

Par désoeuvrement ou par habitude 
de l'Indiscrétion, la vois ine jetai t sur le 
papier de fréquents coups d'oeil, cher­
cha i t à lire, 

M. MoresteuU ne s'en apercevait pas 
o u n'y prenait p a s garde. U é ta i t d a n s 
le feu d e l'inspiration. 

Pourtant c e n'était pas des vers qu'il 
écrivait, m a i s une série de s i g n e s caba­
listiques, auxquels se mêlaient fréquem­
m e n t des formules chimiques. 

La vois ine le regardait c u r i e u s e m e n t 
Devinait-el le e n lui un être à part, u n 
chasseur de chimères , un pêcheur de 
lune '— bref, un d e ces h o m m e s dont il 
est toujours possible, avec quelque habi­
leté e t une certaine finesse, d'exploiter 
la naïveté ? 

Mais ce genre d 'hommes pouvait-tl 
avoir une valeur aux yeux d e la f e m m e 
pratique qu'était év idemment l'incon­

nue 7 II fallait le croire puisqu'elle ne 
détournait pas de lui s o n a t t ent ion m a i s 
cont inuait au contraire à l'épier, e n 
guet tant peut-être l'occasion de-l ier con­
versation. 

Cette occasion se présenta tout à coup 
d'une façon très naturelle . M Mores­
teuil arrivait a u bout de s o n carnet. Le 
dernier feuil let noirci, il dut s'arrêter, 
désemparé, interrompu ne t d a n s s o n 
élan. 

L' inconnue sourit. Quel bon prétexte 
el le t ena i t d'adresser la parole à c e 
travail leur dis trai t e t rébarbatif ! 

T i r a n t de s o n sac u n bloc-notes, elle 
l'offrit e n murmurant : 
,— Puis-je met tre ceci à votre disposi­
t ion, monsieur ? J e vous vois embar­
rassé pour achever votre travail... 

Avec l 'ahurissement d'un dormeur 
brusquement tiré de s o n rêve, Pierre 
Moresteuil leva les yeux. 

— Merci, madame , bredoullla-t-il. avee 
la hâte à pe ine polie d'un h o m m e pressé 
de se remettre a u travail. 

Ceci ne faisait pas l'affaire de >a 
curieuse. Décidée à exploiter la s i tuation 
et certaine, ce t te fois, d e ne pas subir 
de rebuffade, e l le s e rapprocha d u tra­
vailleur acharné e t feignit de jeter sur 
l'in-folio ouvert u n regard Intéressé. 

— O h l fit-elle, c o m m e saisie. Vous 
aussi, monsieur m o n voisin, vous vous 
intéressez aux recherches des « faiseurs 
d'or » ? 

— Qui vous fait penser cela, m a d a m e ? 
quest ionna MoresteuU, u n peu dédai­
g n e u x e t railleur. 

— N'est-ce point un trai té d'alchimie 
que vous compulsez ? On y trouve de 
bien curieuses recet tes I 

— Celle-ci. par exemple, répliqua Iro­
niquement MoresteuU, e n présentant à 
sa vois ine un des feuil lets qu'U venait 
d t couvrir de son écriture. 

Elle y lut ceci, qui ne pouvait que lui 
paraître bien étrange : 

« Délayer le Jaune de l'œuf avec les 
« l iquides d u m ê m e genre. Jeter un 
« grain d u corps d a n s un cotyle d'eau. 
« Renfermer le tout e t soumettre à la 
« chaleur d e l'etuve. Cette première 
« opération terminée, exposer à l'air et 
« enlever la partie vénéneuse. La mé-
« langer avec la cire e t le souffre. Bou-
« mettre à l 'action du feu et déposer 
« le produit soUde d a n s des vases de 
« terre. Les suspendre d a n s u n lieu 
« chauffé et recevant de préférence la 
« lumière d u côte d u levant ou . du 
« c o u c h a n t e t d u midi plutôt que du 
« nord. Si le liquide s'étend démesuré-
« m e n t vers le nord, le corriger en 
« dé layant avec de la saumure, le nltre 
« et l 'antimoine, la couperose dest inée 
t à l 'affinage ». 

— Vous n'y comprenez goutte ? rall­
ia le s a v a n t Ceci vient pourtant des 
a lchimistes grecs, lesquels ont fait 
école. Admet tons qu'Us aient été e n 
marge de là science. Ce n'était pourtant 
pas des charlatans , au sens que nous 
d o n n o n s présentement à ce m o t D e s 
empir iques p l u t ô t Peut-être mieux en­

core. I ls côtoyaient des vérités. Pour 
m a part... 

S'adressalt-il encore à sa voisine d'oc­
casion ? Port probablement, il avait ou­
blié sa présence e t ne continuait à dis­
serter que pour lui-même. Repris par 
son rêve, de nouveau il enfourchait s o n 
dada, lequel l'emportait fougeusement à 
travers les espaces chimériques que par­
courent les Ulumines, 

— Après bien d'autres. 1] y a eu Nico­
las FlameL repriML S o n n o m es t trop 
populaire pour que vous r ignoriez. D e s 
archéologues, équipés e n miss ion coû­
teuses, s'en vont fouiller les terres s a ­
crées qui furent le berceau des civilisa­
tions anciennes . I ls exhument le passé 
—des pierres, de s poteries, dès mon­
naies — ils violent des tombeaux pour 
nous apprendre c o m m e n t vivaient l e s 
Assyriens, les Babyloniens, l es Cretois 
contemporains du mlnotaure. Peut-être) 
pourraient-ils chercher moins loin et 
s'intéresser à d'autres hyéroglyphes que 
ceux de l'obélisque, ou des sarcophages 
de la Vallée des Rois. Nicolas Flamet, 
bourgeois de Paris, a souhaité que s o n 
souvenir fût de pierre. C'est lui qui fit 
édifier le portail de Salnt-Jacques-la-
Boucherie, puis, au charnier des Inno­
cents, deux arcades couvertes d'hlérogly. 
phês, qui ont subsisté Jusqu'au dix-hui­
t ième siècle. 

(A tutvrt). 


